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Batexpl 2

Le bat expl 2 lors de son SIF 2016

Le bat expl 2 lors de sa prise d'étendard sur

le Mont Vully (Photo : sdt Monnard)

Toutes les photos ® Bat expl 2.

Of spéc Sam Nanchen
PIO bat expl 2

Le
bataillon d'exploration 2 (bat expl 2) représente

les yeux de la brigade d'infanterie 2, ce qui en fait le

capteur le plus important de celle-ci. Il lui fournit
en temps réel les renseignements sur l'adversaire et sur
le milieu. L'état-major de brigade est ainsi en mesure
de planifier et de conduire l'engagement de ses forces,
sur la base de renseignements fiables. La composition,
la position et le mouvement des troupes adverses n'est
pas la seule information transmise. L'analyse de notre
propre milieu dans le but d'en tirer avantage fait, en
effet, également partie du cahier des charges du bat
expl. Ainsi, il pourra déterminer les positions de tirs
favorables afin de mener la deuxième grande mission
du corps de troupe : la guerre de chasse. C'est le rôle
des chasseurs de chars (chass chars) de détruire des
blindés et autres véhicules-clés adverses depuis leurs
positions ALPHA, leurs positions de feu. Pour ce faire, ils
engagent les missiles TOW à charges creuses, depuis la
tourelle au profil si distinctif. Les éléments de manœuvre
de la brigade peuvent alors gagner un précieux temps
face à un ennemi harcelé et usé. Les explorateurs et les
chass chars maîtrisent leur système d'arme respectif, en
plus d'éléments optiques intensificateurs de lumière
résiduelle, caméra thermique, jumelles,... et du système
de transmissions. La radio est sans aucun doute l'arme
principale des explorateurs car sans elle, les annonces
d'observations ne sont pas diffusées et ne servent donc à

rien, comme un œil sans nerf optique. Enfin, les éléments
de commandement peuvent opérer depuis des structures
fixes improvisées PC mobile ou agir directement depuis
le terrain, avec une citadelle, dans des situations souvent
difficiles et parfois critiques.

Quantité limitée, qualité décuplée

Le SIF 2016 du bat expl 2 a eu lieu du 18 avril au 13 mai
dans le secteur Fribourg-Kerzers. Pour la désormais
traditionnelle marche bataillonnaire de début de cours,
l'ensemble du corps de troupe s'est donné rendez-vous
à Cudrefin (VD), pour se rendre au Mont Vully. Le

panorama valait le détour, avec une vue splendide sur
le plateau et les lacs de Neuchâtel et de Morat, malgré
une météo capricieuse mêlant froid et bise. Après 10
kilomètres-effort parcourus en environ deux heures, le
bataillon s'est retrouvé sur le point de vue de Plan Châtel,
culminant à 650 mètres pour une prise d'étendard digne
et solennelle dans un cadre à couper le souffle et une vue
sur nos magnifiques contrées.

Durant son discours, le commandant de bataillon, le
lt col EMG Christophe Chollet, a informé ses hommes
du faible effectif entré en service, dû à la période de
l'année. En effet, à cause d'environ 41% de dispensés
sur l'ensemble des incorporés, principalement pour des
raisons d'examens, le corps de troupe n'a pu compter
que sur un effectif de 274 hommes soit 45 % de l'effectif
OCTF. En conséquence, la cp expl 2/1 et la cp chass char
2/2 ont été fusionnées, comme ce fut déjà le cas lors des
deux derniers SIF. Le souhait du commandant était de

compenser la faible quantité de personnel par la qualité
de leurs prestations. Ce SIF avait pour buts de consolider
les compétences dans les tirs de combat mécanisés et
débarqués, la surveillance de secteur, la guerre de chasse
et les transmissions.

Un nécessaire dépoussiérage

Lors des précédents cours, il a été constaté une perte
significative du savoir-faire des chass chars lors des
différents entraînements et exercices. Une mesure
a été prise pour corriger cette faiblesse: inviter l'un
des gardiens du savoir-faire des chasseurs de chars,
l'adjudant-major Patrick Frutschi, à venir donner une
instruction particulière aux cadres chass chars. Rendez-
vous a été donné à 0730 sous le pont de l'autoroute à

Kerzers, au parc véhicules de la compagnie. Malgré le
froid de cette matinée de printemps, les participants
semblaient particulièrement motivés à suivre cette
remise à niveau sur ce système toujours d'actualité:
«Le TOW est performant, ce n'est pas par hasard qu'il
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est encore utilisé aujourd'hui dans plusieurs armées, »

précise l'adjudant-major qui occupe actuellement la
fonction d'aide de commandement du commandant de
l'ER chars 22. A l'aide de la documentation et de l'aide-
mémoire, les lieutenants et sergents concernés ont passé
en revue l'ensemble du matériel contenu dans le char,
entrainé le drill d'équipage et effectué un exercice de
simulation. Selon l'adjudant-major, ce dépoussiérage
des connaissances était nécessaire, car l'instruction étant
devenue superficielle et trop dense, il ne reste que peu
de temps disponible pour l'instruction technique. Cette
expérience fut gratifiante aussi bien pour les cadres de la
compagnie que pour l'ancien instructeur chass chars.

Explorateurs : des jambes mais surtout une tête

Il était crucial pour le commandant de bataillon que ses
membres soient soudés et se connaissent. A cette fin, une
course de patrouilles, baptisée INSIEME, reliant Rössens
à la Roche a donc été organisée à la fin du cours cadres.
Les patrouilles ont été composées aléatoirement avec
des membres de l'état-major de bataillon (EM bat), la

compagnie état-major (cp EM expl 2) et la compagnie
d'exploration 2/1 (cp expl 2/1) : une vraie expérience de

team-building.

On entend souvent « Quand on n'a pas de tête, on a
des jambes » Avec INSIEME, le poids était réparti de
manière égale entre la tête et les jambes, des postes visant
à tester la culture générale des patrouilles jalonnant le

parcours de la marche. Résultat: la patrouille la plus
rapide a reçu 54 minutes de pénalité sanctionnant ses
mauvaises réponses. La patrouille la plus lente n'a eu que
24 minutes de pénalité.

Les exercices de compagnie : IMPERIUM et HIDE
& FIGHT

L'exercice IMPERIUM de la compagnie d'état-major avait

pour but d'entrainer les comportements standards et les
mécanos des sections échelons de conduite (éch cond) /
PC mobile / transmission et de la section logistique. Dans
un cadre de sûreté sectoriel, la mission du bataillon est de

remplir les BPR (besoins particuliers en renseignements
dans les villes romandes sur le point de s'enflammer sous
la pression d'un adversaire hybride.
Le déroulement de cet engagement a commencé, dans une
première phase, par la prise et l'exploitation d'un poste
de commandement mobile dans le secteur du village de
Thierrens.

Après une douzaines d'heures de jeu rens et près de 110

annonces correctement traitées, analysées, enrichies

par des demandes de compléments d'informations,
puis reportées sur les différentes cartes par les soldats
éch cond de la cp EM, l'échelon du commandant a été

déclenché afin de prendre une citadelle. Une fois en

place, la citadelle a été attaquée par un adversaire de

force équivalente afin d'évaluer le comportement « tenir
l'emplacement. » Sous un feu de couverture, le char
001 du cdt bat a été évacué dans un secteur sûr par le

groupe de sûreté de la section échelon de conduite dont

Chef de section chass et l'adj maj Frutschi planifiant l'instruction

particulière aux cadres. (Photo : of spec Nanchen).

la mission est de protéger le commandant de bataillon
et son état-major. En parallèle, le solde de la section éch
cond resté sur place, a assuré, toujours sous un feu de

couverture, la récupération des derniers éléments d'aide
au commandement avant d'essuyer la perte du char
INTAFF 003. Le rapport de force devenu défavorable,
les soldats éch cond décrochèrent sous le feu ennemi
afin d'atteindre une halte gardée pour se réorganiser.
C'est à ce moment que la direction d'exercice interrompit
l'exercice.
Malgré des effectifs extrêmement faibles, les buts ont été

atteints et le savoir-faire des sections démontré.

Dans un autre registre, la compagnie d'exploration fût
entrainée dans le secteur du grand marais, avec l'appui
des officiers de l'EM du bat expl 10 (réserve), lors d'un
exercice d'engagement face à la menace hybride. L'exercice
HIDE AND FIGHT avait pour but de tester les prestations
suivantes : l'exploitation de postes d'observation, le
camouflage ainsi que la guerre de chasse contre les
éléments symétriques de l'adversaire hybride. Cet exercice
a permis de démontrer les lacunes et les faiblesses de
chaque échelon en vue de les combler pour l'exercice de
bataillon EAGLE'S EYES de la semaine suivante.
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La cp EM passée au crible

La cp EM du capitaine Cédric Genton a eu droit à son
inspection par le commandant de brigade le mardi de

la deuxième semaine du SIF. Le début de l'inspection
a eu lieu à la caserne de la Poya, à Fribourg, pour la
présentation formelle de l'unité. La matinée a été

rythmée par je contrôle de l'ordre en poche, le défilé de

compagnie et l'école de section. La suite de l'inspection
s'est déroulée sur l'excellente place de tir de la Geissalp
sous une météo d'infanterie, idéale pour tester le moral
de la troupe. Troupe exercée dans le cadre de tirs de
combats mécanisés ou débarqués, montage, exploitation
et démontage de la citadelle sans oublier un sauvetage et
un dépannage par la logistique.

Le cap Genton était enthousiaste dès le début de

l'inspection, et surtout dès que ses hommes eurent fini
de démonter la citadelle, en situation de combat. Il
donne ses premières impressions : « L'engagement et le

comportement au combat étaient au top. En dix minutes,
la tente était debout, en moitié moins de temps elle était
démontée. » La journée s'est terminée par l'appréciation
du brigadier Mathias Tüscher. La compagnie, dont il a

relevé une amélioration sensible des compétences au fil
des cours, lui a fait bonne impression.

Menace hybride : les nouveaux défis

La situation en Europe est critique. Les NEO-
VOLPODIENS menacent la stabilité internationale avec
leur tendance nationaliste, leur idéologie d'expansion
se concrétise par l'engagement de leurs deux brigades
Stryker contre notre pays. La brigade d'infanterie 2 a

été mobilisée afin de contrer cette menace grandissante.
Voici le décor de l'exercice EAGLE'S EYE. L'occasion
de tester la chaine de commandement depuis l'état-
major de bataillon jusqu'à l'échelon soldat. Cet exercice
d'ensemble de corps de troupe engageant tout le bataillon
d'exploration dans un cas de défense et contre un
adversaire hybride a permis de démontrer le savoir-faire
de l'EM de bataillon dans les processus de planification
et de conduite de l'action ainsi que les compétences

techniques si complexes de la compagnie d'état-major.
Enfin la plaine de l'Orbe et la plaine de la Broyé ont servi
de secteur d'engagement pour la surveillance des BPR
et la guerre de chasse, conduites par la cp expl 2/1 du
capitaine François Gigon.

S'il a relevé le succès de l'exercice, le commandant de
la brigade d'infanterie 2 a également mentionné les

gisements de progrès à exploiter et distribué des « clous »

à chaque échelon.

Quel avenir pour le bat expl 2

Le lt col EMG Christophe Chollet a effectué son dernier
cours de répétition à la tête du bataillon d'exploration 2 et
le lt col Pierre Burton qui reprendra, le 1er juillet, les rênes
du seul corps de troupe jaune de la brigade d'infanterie
2. En 2017, un exercice de brigade mené conjointement
avec le bataillon d'aide au commandement représentera
le point le plus important du dernier SIF du bat expl 2

avant sa dissolution lors de l'entrée en force du DEVA.

S. N.

Le chasseur de chars Piranha. Photo : of spéc Nanchen

Inspection de la cp EM à la Geissalp avec montage, exploitation et démontage de la Citadelle. (Photo : of spéc Nanchen)
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